
RAPPORT SPECIAL DU SEC~TAIRE GEINERAL SUR LES ;FAITS RECENiIiS 
QUI S% SONT PRODUITS A CHY'%E 

1. Le P+s==t W$ort est fond& suer des in?ormert%ons ra~ues du qumtier gènéral 

de 18 Force des Nations Un%es &'Chypre eoncernsnt les faits qui se sont produits 
à Ckare les 17 et 18 novembre 1967, 
2. Le 17 novembre, 8, 20 h 451 un échange de coups de feu a eu lieu entre des 
membres de la Garde nationale chypriote qui occupaient des positions comwnds& 

l'Q@e sud-auest de Ilenclave de Kakklna dans le nord-ouest de lIele et des 

Chyl?rîotes turcs de Ilenclave, Les tirs unt dirn7,nu6 progressivement d'intensité 
et ont cessé à 22 heures, Au total, environ 150 coups de feu d'armes i&éres ont 
été tLc%s, Une information ant&ieure selon laquelle la Garde nationale avan$ait 

vers lrenclave & pktir de ses positions, s'est r+,$lee plus twd sans f'ondement, 

fl n'y a pas eu de tict$.mes, mais la nouvelle d.e cet incident a c~crula tension 

dans d'autres parties de lIPle, -et notammentà Nîcosie, 

3, Pendant toute la math& du 18 novembre, les postes drobservation de la 

Force des Nations Unies de la zone de Famagouste ont signalé qu'ils avaient observé 

Uxl Certain nombre dtavions. AU deut, les avîon6 n'étaient signalés que Su?.? la 

P&~JXSU~~ de Karpas, du cap Andreas à Bo&as. P~US tard, des avions ont également 

&5 signalés à lkrnaca. A 12 h 30, un avion a'survolé le quartier général de la 

Force des Nations Unies $ Nicosie, en direction du nord-est; 15 minutes plus tard, 

un autre avion, .apparemment du m&ne type, le survolait 8. son tour en direction du 

sud-oueSt. Ces adons volcent & une altitude approximative de 3 CC0 à 5 000 mètres* 
Le persame de la Force n1.a pu identifier ni le type ni les marques de ces avions* 

Toutefois, le Représentât permanent de Chypre a fait Sakdr aU Secrétaire gén6ral$ 

le X8 novmbre, que son gouvernement avait positivement identifie les avions en 

quastlon comne &mt des avions militaires turcs. Le Représentant Peraaeni; de 
‘) : 

;,, ,. 

j:’ , 3 :, 
u Dans tous les cas i,l s'agit de l'heure locale- !L 1' 6: 



s/02sa/Aaa. 1 
~rmçais 
Page 2 

mnre et, ultérieurement, le Repr6sentant permanent de la G~?xe ont fatt part 

au secr&a;tre &&ral de if inquiétude de leurs gouvema~ts respectifs au sujet 

de ces SWVO~S et aes, conséquences graves qu’ils risquaient d’entr&ner. 

le ~$3 novembre, le Secr&aire général. a fait pe2t au Gwvernement turc, par 

11 intermédiaire du Repr6sentmt permanent de ce der%L@r aY?rk3 de l’Organisation 

des Nations Unles, des pz+xxUp%tiOnS ‘qUe Lui causent ses activités et lui a 

aamaé de. s’efforcer de prevenir leur renouvellement, 

4. Au cours d’une conversation qu’il a eue avec un repr6fientant de la Force des 

Nations Unies dans lfaprès-midi du 18 novembre 1967, le Ministre chypriote des 

affaires étrsngGres a exprimb lYnqui6tude que causaient 4L son gouvernement 

les incidents qui s 1 &aient produits dans la matinée du 18 novembre & Nicosie 

le long de la Ugne verte, et sa vive crainte que la situation ne slaggrave 

rapidement si, ces incidents se renouvelaient. Les incidents en question sont 

les suiysnts : 

4 Le 18 novembre 1967, à 6 h 15, un Chypriote grec qui se trouva%t au 

. . troisième 6tage de llhatel Ledra Palace a entendu ce qui semblait être 

un coup d.e feu et a été blessé au visage par des éclats de maçonnerie, 

Il ne faisait aucun doute que le coup de feu provenait du quartier 

chypriote turc. 

b) Le 18 novembre 1967, à 6 h 56, une sentinelle de la Force a observé un 

coup ,de feu tiré & pwtlr dUe position chypriote turque à proximité de 

llh&tel Ledra Palace; la balle a blessé & la min un C!k$Triote grec, 

4 Le 18 novembre 1967, & 11 h 52, à proxQmit& de la rue Paphos d&ns la 

vieille ville de Nicosie, ,un Chypriote grec qui posséde là un établis- 

sement COmIiXi?rCiti a été blessé 8. la hanche par un coup de feu provenant 

d’une Posit$on. chypriote turque. Sa blessure nl Btait pas graver et le 

commandant des combattants turcs 1o~a.x~ a promis de prendre des mesures 

Pour contenir ses homyes dans la situation tendue qu3. régntit al-org* 
. 



5. D! après les informations reques, la sj.tuatlon dans le sectieui: de 

Ko~hinou/Ayios Theodoras &aîie c&me, Le 17 noyrembre 1967, la police chypriote 
a effectu6 entre Skarinou et Ayfos Theodoros des patrouj.lles qui se sont déroul6es 

sans incident, Lors de la conversation mentionnée p&s haut au paragyaghe 4, on a 

examiné favorablement Za possibilit6 de constituer des patrouilles mixtes composées 

d’éléments de La police chypriote et d’8léme~ts de la police civile de la ?i+‘orce 

et cl’ envoyer ‘ces patrouilles à Ayios Theodoros pour, une ‘durt$eIU,mit6e en vue de 

réduire La %ension dans ce secteurr De nouveau entretiens auront lieu & ce sujet 

le 20 novembre 1967, 


